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Résistance à la colonisation musulmane, maire en tête. (Oh non
ne rêvez pas, surtout pas en France, EN HONGRIE)
Fatigué de voir des centaines d’illégaux détruire sa commune,
le maire envoie des « gros bras » faire le ramassage.
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Une équipe de « chasseurs de migrants » en Hongrie en a
capturé des centaines qui tentaient d’entrer dans le pays, en
route pour l’Autriche. Sur la photo, l’organisateur Laszlo
Toroczkai, maire d’Asotthalom.
Le Daily Mail révèle que les 5000 habitants d’Asotthalom,
(ville frontalière de la Hongrie avec la Serbie) ont découvert
avec horreur des groupes d’immigrants disséminés dans leurs
fermes, dormant dans les jardins et les dépendances, tandis
que  des  milliers  d’autres  traversaient  le  centre  de  leur
petite ville pour se rendre dans d’autres pays d’Europe.
Dans l’espoir de faire passer un message on ne peut plus clair
aux réfugiés musulmans que « la Hongrie est un mauvais choix
pour  les  migrants  »,  le  maire,  Laszio  Toroczkai,  sans  le
moindre remords, est resté fidèle à sa parole en envoyant « un
groupe de gros bras en motos, hélicoptères et même à cheval à
travers  la  campagne  de  sa  commune  à  la  poursuite  des
indésirables  ».
« Il est très important pour notre petite ville de préserver
ses traditions » a dit le maire. « Nous pouvons voir de
grandes communautés musulmanes en Europe occidentale qui sont
incapables de s’intégrer, et nous ne voulons pas subir la même
sort ici ».
Il a mis en place une politique de tolérance zéro contre les
migrants, disant que le futur de l’Europe est en jeu à cause
de gens qu’il appelle « envahisseurs musulmans » et « futurs
terroristes » ; il s’est juré d’arrêter ce mouvement dans sa
commune.
Il a annoncé de nouvelles règles pour sa ville et désire que
le  reste  de  la  Hongrie  fasse  de  même,  interdisant  la
construction de mosquées, rendant illégal l’appel musulman à
la prière et interdisant la burqa et le maillot de bain «
burkini  ».  Il  dit  que  ces  mesures  sont  essentielles  pour
empêcher les musulmans de semer la peur, l’alarme et le choc
parmi les habitants.
Il ne fait aucun doute que des millions de ses compatriotes
partagent son dégoût pour les migrants. La manifestation la
plus  évidente  en  est  la  barrière  bloquant  le  passage,
surnommée le nouveau « rideau de fer » par certains, qui
s’étend maintenant sur 176 km le long de la frontière avec la
Serbie,  équipée  de  dispositifs  de  surveillance  déclenchant
l’alarme en cas de tentative de passage et signalant tout



endommagement.
Une fois les « cibles » attrapées par les « chasseurs » en
tenue camouflée, ces derniers les couchent par terre et les
ligotent. D’autres efforts pour ralentir le flux migratoire
sont tout aussi impitoyables, avec une barrière chapotée par
du fil barbelé muni de lames de rasoir sur 176 km et les
interdictions  déjà  mentionnées  concernant  les  mosquées,
l’appel du muezzin, la burqa et le burkini.
De plus, des milliers de policiers et de soldats patrouillent
le long de la barrière, avec, pour instructions, de renvoyer
les migrants en Serbie y compris sans ménagement par la force,
même s’ils ont déjà pu franchir la barrière.
 
 


